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oi Dernière incursion dans le livre d’Osée avec le chapitre 11, 
dont la liturgie retient les versets 1, 3 à 5 et 8c à 9. 
Un des plus beaux passages de ce livre, où nous découvrons 
un Dieu à la fois père et mère, tendre et protecteur, 
dont l’amour est plus fort que tout.
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La fin du procès
Ce chapitre 11 vient clore la deuxième 
partie du livre d’Osée et le procès d’Israël 
par Dieu. Dans les deux chapitres qui le 
précèdent, nous découvrons le jugement 
de Dieu pour l’infidélité de son peuple : 
invasion du royaume du Nord par l’Assy-
rie qui détruira Samarie et en dispersera 
les habitants dans son empire. Ce juge-
ment est rappelé aux v. 5 et 6, avec une 
référence à l’Egypte à laquelle certains 
souhaitaient s’allier pour résister aux 
Assyriens, en vain. Toutefois, de même 
qu’Osée a racheté Gomer par amour, Dieu 
« est déchiré entre ce qu’Il devrait faire en 
raison de sa justice et de sa juste jalousie et 
ce qu’Il ne peut pas faire en raison de son 
amour 1 ». Et c’est cet amour à la fois pater-
nel et maternel que le chapitre 11 nous fait 
découvrir, un amour pour le pécheur plus 
fort que la colère contre le péché.

Retour d’Egypte
Le premier verset est évoqué par l’évan-
géliste Matthieu (Mt 2, 14-15) : « Joseph 
se leva ; dans la nuit, il prit l’enfant et sa 
mère, et se retira en Egypte, où il resta 
jusqu’à la mort d’Hérode, pour que soit 
accomplie la parole du Seigneur pronon-
cée par le prophète : d’Egypte, j’ai appelé 
mon fils. 2 » Une preuve de plus qu’Osée 
était un prophète reconnu par les premiers 
chrétiens. Pour Matthieu, Jésus-Christ et 
sa Pâque manifestent le début d’un nouvel 
exode d’Israël.

Emu aux entrailles
Les v. 1 à 4 nous font découvrir un père 
aimant, qui a appris à marcher à son fils, 
Israël / Ephraïm, l’a pris dans ses bras, 
l’a nourri. Une allusion à la traversée du 
désert (Exode 4, 22-23 ; 7, 16.26 ; 15, 26 ; 
Deutéronome 1, 30-31). Le début du v. 8 
exprime l’hésitation : punir Israël comme 
Adma et Cevoïm, deux villes proches 
de Sodome et Gomorrhe qui ont subi le 
même sort qu’elles ? Puis vient ce magni-
fique témoignage de la tendresse toute 
maternelle de Dieu aux v. 8c et 9 que 
reprend la liturgie : « Mon cœur est boule-
versé en moi, en même temps ma pitié est 
émue. Je ne donnerai pas cours à l’ardeur 
de ma colère, je ne reviendrai pas détruire 
Ephraïm ; car je suis Dieu et non pas 
homme, au milieu de toi je suis saint ; je ne 
viendrai pas avec rage. » Tout est dit. Dieu 
est bouleversé jusqu’aux entrailles et il ne 
se comportera pas comme un humain, 
puisqu’il est saint parmi nous. Les deux 
derniers versets le confirment : même si le 
châtiment d’Israël sera terrible, tout espoir 
n’est pas perdu, ils reviendront de capti-
vité. Mais cet exil en Assyrie sera le temps 
nécessaire pour qu’ils comprennent leurs 
fautes et se tournent à nouveau vers Dieu, 
celui qui n’a jamais cessé de les aimer.

Rappelons-nous que les noms d’Osée, 
de Josué et de Jésus ont la même racine 
hébraïque qui signifie « L’Eternel sauve » 
(Mt 1, 21). Un message à retenir en ces 
temps difficiles, pour nous inciter à gar-
der confiance.

Car je suis Dieu 
et non pas homme, 
au milieu de toi 
je suis saint.

1 	 ANDRE Philippe, Osée le prophète,  
Ed. Trésors Partagés, 2015, p. 17

2	 Toutes les citations bibliques © AELF
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